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Le clin d’œil de lybek

Eglises vides, offices reli-
gieux diffusés à la télé-
vision ou sur les réseaux 

sociaux. C'est le décor dans lequel 
sera célébrée cette année la fête de 
Pâques, partout dans le monde, 
en raison de la pandémie du 
nouveau coronavirus (Covid-19) 
qui continue de sévir à travers la 
planète. Ainsi, les fidèles seront 
privés d’églises, de temples et de 
synagogues, mais ne manquent 
pas de solutions pour vivre ce 
moment important de l’année 
liturgique. Confinement oblige, 
les dispositions prises par les 
leaders religieux pour marquer 
cette célébration inédite seront 
partout les mêmes : seulement 
une petite dizaine de personnes 
pourront assister aux messes, à 
condition de garder des distances 
recommandées d'au moins un 
mètre. Au Gabon, par respect 
des mesures gouvernementales 
de riposte contre le Covid-19, la 

célébration de la fête de Pâques 
aura lieu de façon générale, sans 
un engouement chez les fidèles. 
Les différents programmes établis 
jusqu'ici par les plus grandes obé-
diences religieuses du pays pré-
voient, comme partout ailleurs, 
des messes relayées à travers les 
télévisions et radios locales. A 
cet effet, les chrétiens protestants 
envisagent, pour marquer cet 
événement au sein de leur com-
munauté religieuse, et confor-
mément au programme établi 
depuis la fermeture des lieux de 
culte dans notre pays, la diffusion 
sur les antennes de la première 
chaîne de télévision publique 
(Gabon 1ère) d'un culte qui sera 
dit par le pasteur président de 
l'Eglise évangélique du Gabon 
(EEG), le révérend Augustin 
Bouegoune.
A l'instar des dispositions prises 
au Vatican par le pape François,  
les catholiques du Gabon, quant 
à eux, optent pour une célébra-
tion restreinte. Les messes seront 
dites dans un cadre strictement 
privé. Exclusivement réservé aux 

prêtres et aux religieuses, nous a 
indiqué l'abbé Ruffin Ngoubou 
de la paroisse Saint Jean-Bap-
tiste du Carrefour GP (Nzeng-
Ayong), dans le 6e arrondisse-
ment de Libreville.
En somme, les fidèles catho-
liques du monde et ceux de Li-
breville notamment, n'ont donc 
pas donné un écho particulier 
aux différentes cérémonies pu-
bliques que cette communau-
té chrétienne célèbre souvent, 
pendant les jours précédant le 
dimanche de Pâques. Lesquelles 
sont, entre autres, le Jeudi saint, 
qui commémore la cène, le der-
nier dîner entre Jésus et ses dis-

ciples, le Vendredi saint, le jour 
de la mort de Jésus sur la croix. 
Le Samedi saint et le Dimanche 
de Pâques sont les deux derniers 

jours de la Semaine Sainte. Pen-
dant ces jours, on se souvient 
et on célèbre la résurrection du 
Christ.

Pâques : une célébration à 
huis clos

Sveltana NTSAME NDONG
Libreville/ Gabon

  Un prêtre dirigeant une homélie dans une église vide.
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La Pâque est une fête juive 
qui commémore le miracle 
de la libération du peuple 

juif, sorti d'Égypte en traver-
sant la Mer rouge à pied sec. La 
Pâques chrétienne, tout en rap-
pelant cet événement, célèbre 
le passage de la mort à la vie de 
Jésus, crucifié.
En 1513 avant notre ère, Dieu a 
libéré les Israélites de l’esclavage 
en Égypte. Dieu avait ordonné 
aux Israélites de commémorer 
cet évènement important une 
fois par an, le 14e jour du mois, 
selon le calendrier juif, mois 
qui a plus tard été appelé nisan 
(Exode 12 : 42 ; Lévitique). Alors, 
le premier soir de la Pâque juive, 
au cours d'un repas, chaque fa-
mille revit ce que ses ancêtres 
ont vécu. On partage un pain 
en deux en disant : "Voici le pain 
que nos ancêtres ont mangé en 
Égypte. Quiconque a faim, qu'il 
vienne manger, et célébrer la 
Pâque avec nous..." En buvant 
aussi quatre coupes de vin durant 
le repas, on célèbre cette libéra-
tion. L'Eternel ajouta à l'inten-
tion de Moïse et Aaron : " Voici 
comment vous le mangerez (ce 
repas) : une ceinture à vos reins, 
vos sandales aux pieds et votre 
bâton à la main ; et vous le man-
gerez à la hâte. C'est la Pâques 
de l'Eternel." (Exode 12 :11). Les 
conditions divines de célébration 

de cette importante fête cette an-
née ont de fortes similitudes avec 
la situation actuelle où, à cause 
du coronavirus, la population 
reste confinée chez elle.
En effet, en Exode 12:21-22, il y 
est écrit : " Moïse appela tous les 
anciens d'Israël et leur dit : allez 
prendre du petit bétail pour vos 
familles, et immolez la pâques. 
Vous prendrez ensuite un bou-
quet d'hysope, vous le trempe-
rez dans le sang qui sera dans 
le bassin, et vous toucherez le 
linteau et les deux poteaux de la 
porte avec le sang, qui sera dans 
le bassin. Nul de vous ne sortira 
de sa maison jusqu'au matin. "
Le mot " Pâque " fait allusion au 
moment où Dieu a fait mourir 
tous les premiers-nés d’Égypte, 
mais a épargné les Israëlites : 
" Et lorsque ton fils te deman-
dera un jour: Que signifie cela? 
tu lui répondras : par sa main 
puissante, l'Éternel nous a fait 
sortir d'Égypte, de la maison de 
servitude ; Et comme le Pha-
raon refusait avec dureté de 
nous laisser partir, l'Eternel fit 
mourir tous les premiers-nés 
dans le pays d'Egypte, depuis 
les premiers-nés des hommes 
jusqu'aux premiers-nés du bétail. 
Voilà pourquoi j'offre en sacri-
fice à l'Eternel tout aîné parmi 
les mâles, et je rachète tout pre-
mier-né de mes fils ". (Exode 
13:14-15).
Avant de faire s’abattre cette plaie 
dévastatrice, Dieu avait dit aux 

Israélites de tuer un agneau ou 
un chevreau et d’en appliquer 
le sang sur l’encadrement de 
leurs portes (Exode 12:21-22). 
Dieu " passerait par-dessus " les 
maisons qui avaient ce signe, 
et épargnerait les premiers-nés 
israélites (Exode 12:7-13).
Dans la Nouvelle Alliance, la 
Pâques chrétienne, tout en rap-
pelant cet événement, célèbre 
le passage de la mort à la vie de 
Jésus, crucifié. Pour l'histoire, 
le jeudi soir, juste avant son ar-
restation, Jésus, lui aussi, a par-
tagé avec ses apôtres le pain et 
le vin. Il a donné un autre sens 
à ce geste en disant : "Prenez et 
mangez-en tous : ceci est mon 
corps livré pour vous." Ensuite, il 
a tendu une coupe de vin : "Pre-
nez et buvez-en tous, car ceci est 
la coupe de mon sang, le sang 
de l'alliance nouvelle...", celle 
de Dieu et de tous les hommes.
Dans la nuit de ce jeudi-là, Jésus 
est arrêté, jugé et condamné à 
mort. Il est crucifié le vendre-
di. Mais le premier jour de la 
semaine, selon le calendrier 
juif, dimanche pour nous, Jé-
sus "passe" de la mort à la vie 
de Dieu. Il est vivant, Dieu l'a 
ressuscité.
En souvenir de ce dernier repas, 
de la mort et de la résurrection 
de Jésus, les chrétiens revivent 
cette nouvelle Pâque à chaque 
messe, et ils la célèbrent comme 
la plus belle de toutes les fêtes 
une fois par an.

Une commémoration fortement contariée
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